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Note aux auteurs 

La revue « Environnement et Dynamique des Sociétés» du Laboratoire d’étude et de recherche sur les territoires sahélo-sahariens : 
aménagement, développement est une revue thématique semestrielle. Elle publie en français ou en anglais des articles originaux ou des 
ouvrages résultant des recherches effectuées dans l’école doctorale Lettres, Arts, Sciences de l’Homme et de la Société par des 
chercheurs extérieurs dans les domaines d’intérêt de la revue. Pour faciliter l’édition, les auteurs sont invités à suivre les recommandations 
suivantes : 
[1].  En principe aucun article ne doit occuper plus de 15 pages dans la revue, tout compris, sachant qu’une page de la revue contient 

environ 500 mots.  
[2].  Le manuscrit doit être soumis en version numérique. L’article doit répondre à la structure suivante :  

a) Pour un article qui est une contribution théorique et fondamentale : le titre (il doit être concis mais complet et précis), le nom et 
prénoms de l’auteur ou les noms et prénoms des auteurs suivis de son titre ou de leurs titres académiques ou professionnels, 
le nom de l’institution ou les noms des institutions d’appartenance de l’auteur ou des auteurs et son adresse ou leurs adresses 
(y compris les adresses mail). Le plan du texte doit répondre au schéma suivant : Introduction (justification du thème, 
problématique, hypothèses/objectifs scientifiques, approche), Développement articulé, Conclusion, Bibliographie.  

b) Pour un article qui résulte d’une recherche de terrain : le titre (il doit être concis mais complet et précis), le nom et prénoms de 
l’auteur ou les noms et prénoms des auteurs suivis de son titre ou de leurs titres académiques ou professionnels, le nom de 
l’institution ou les noms des institutions d’appartenance de l’auteur ou des auteurs et son adresse ou leurs adresses (y compris 
les adresses mail). Le plan du texte doit répondre au schéma suivant : Introduction, Méthodologie, Résultats et Discussion, 
Conclusion, Bibliographie.  

[3].  Le texte au format A4, doit être saisi en police Times New Roman, taille 12 pour le corps du texte et 14 pour les titres et avec un 
interligne de 1,5. Les articulations d’un article, à l’exception de l’introduction et de la conclusion et de la bibliographie doivent être 
titrées et numérotées par des chiffres (exemples : 1. 1.1. 1.2. ; 2. ; 2.1. ; 2.2.1. ; 2.2.2. ; 3. ; etc.).  

[4].  Les auteurs peuvent envoyer leurs textes qui doivent être traité en Word sur PC par Internet à EDS revueeds@gmail.com .  
[5].  Tout article doit être accompagné d’un résumé n’excédant pas 200 mots avec indication des mots clés au maximum 5 en français 

et d’un Abstract et des Key words en anglais. Ces résumés doivent permettre au lecteur d’apprécier exactement l’intérêt de 
l’article, les problèmes posés, les méthodes employées et les résultats obtenus. Ils doivent être rédigés avec le plus grand soin, 
dans une langue claire.  

[6].  Les illustrations qui doivent être pertinentes (photos, croquis, graphiques, cartes et tableaux) se limiteront au minimum nécessaire.  
[7].  Les références bibliographiques : elles doivent être citées dans le texte de la manière suivante : (Yamba, 1975). Lorsque la 

référence comporte plus de trois auteurs, seul le premier auteur sera mentionné suivi de : « et al. ». A la fin de l’article, les 
références constituant la bibliographie doivent être citées par ordre alphabétique croissant et de date pour un même auteur le tout 
numéroté. Pour chaque référence,  inclure les noms complets de tous les auteurs. Une référence en ligne (Internet) est acceptable 
si elle s’avère fiable et crédible, on prend soin de mentionner le lien (la page web). Exemple : Anthelme F., Boissieu D., Giazzi F. 
et Waziri Mato M. - (Page consultée le 30 mai 2011) Dégradation des ressources végétales au contact des activités humaines et 
perspectives de conservation dans le massif de l’Aïr (Sahara, Niger) - Vertigo, La revue électronique en sciences de 
l’environnement, Vol.7 no2, Adresse URL : http://www.vertigo.uqam.ca/.  

Exemples :  

 Pour un article de journal ou revue : le (s) nom (s) de (s) auteur (s) suivi (s) des initiales du (des) prénom (s) ; la date de 
parution de l’article : le titre de l’article, le titre du périodique en italique et précédé de « in » ; le volume et le numéro de la 
première et de la dernière page de l’article. Exemple : Bouzou Moussa I., 2003 - Les loupes d’érosion, formes majeures de 
dégradation des terres de glacis à sols indurés : Cas de Bogodjotou (Niger). In Annales de l’Université Abdou Moumouni de 
Niamey, Tome VII, pp. 220-228.  

 Pour les ouvrages : le nom de l’auteur avec les initiales du prénom ; la date de l’édition ; le titre complet de l’ouvrage en 
italique ; le nombre de volumes et le nombre total de page ; le nom de l’éditeur ; le lieu de l’édition. Exemple : Kilani M. et Waziri 
Mato M., 2000 - Gomba Hausa : dynamique du changement dans un village sahélien du Niger, éditions Payot, Lausanne, 175 
pages.  

 Pour un chapitre dans un ouvrage : le nom de l’auteur avec les initiales du prénom ; la date de l’édition ; le titre complet du 
chapitre; le titre de l’ouvrage en italique, le nom de l’éditeur entre parenthèse; la maison d’édition ; le lieu de l’édition. Exemple : 
Motcho K. H., 2007 - Dynamique urbaine et intégration régionale en Afrique de l’Ouest. - In : Les États-nations face à 
l’intégration régionale en Afrique de l’Ouest : le cas du Niger, (Waziri Mato, éd.), Karthala, Paris, pp. 121-137.  

 Pour un article d’acte de colloque : le nom de l’auteur avec les initiales du prénom ; la date de l’édition ; le titre de l’article, 
titre du colloque précédé de in, le nom de la revue, le lieu d’édition, le volume et le numéro de la première et de la dernière 
page de l’article. Exemple : Bouzou Moussa I., 1998 - Dégradation des terres et pauvreté au Niger : cas du terroir villageois de 
Windé - Bago (Dallol Bosso Sud). In: Actes du Colloque du Département de Géographie FLSH/UAM Niamey 4-6 juillet 1996. 
Urbanisation et pauvreté en Afrique de l’Ouest. Annales de l’Université Abdou Moumouni de Niamey, n° Hors Série, pp.49-61.  

 Pour une agence gouvernementale ou internationale considérée comme auteur : Ministère de l’Aménagement du 
Territoire et du Développement Communautaire, 2006 - Guide national d’élaboration d’un plan de développement communal, 
Direction Générale du Développement Communautaire, 35 pages.  

[8].  Les notes : elles doivent être en bas de chaque page et mentionnées dans le texte par leur numéro respectif. La police est la 
même avec le texte mais de taille 10.  

[9].  Les cartes et les graphiques : ils doivent être produits à l’échelle définitive avec des dimensions adaptées au format de la revue. 
Les titres sont placés en haut.  

[10].  Les photographies : il faut fournir des tirages bien contrastés en couleurs ou en noir et blanc. Les titres sont placés en haut.  
[11].  Les tableaux et les figures : ils sont numérotés en chiffre arabe et le titre doit être placé en bas.  

mailto:revueeds@gmail.com
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UUNNIIVVEERRSSIITTEE  AABBDDOOUU  MMOOUUMMOOUUNNII  ((NNIIGGEERR))  
LLaabboorraattooiirree  dd’’ééttuuddee  eett  ddee  rreecchheerrcchhee  ssuurr  lleess  tteerrrriittooiirreess  ssaahhéélloo--ssaahhaarriieennss  ::  aamméénnaaggeemmeenntt,,  ddéévveellooppppeemmeenntt  

RReevvuuee  sscciieennttiiffiiqquuee  tthhéémmaattiiqquuee  sseemmeessttrriieellllee  

EEnnvviirroonnnneemmeenntt  eett  DDyynnaammiiqquuee  ddeess  SSoocciiééttééss  

  

DDIIRREECCTTEEUURRSS  DDEE  PPUUBBLLIICCAATTIIOONN  

DDiirreecctteeuurr  ddee  ppuubblliiccaattiioonn  ::  PPrr  AAMMAADDOOUU  BBoouurreeiimmaa  

DDiirreecctteeuurr  AAddjjooiinntt  ddee  ppuubblliiccaattiioonn  ::  PPrr  YYAAMMBBAA  BBoouubbaaccaarr  

  

CCOOMMIITTEE  SSCCIIEENNTTIIFFIIQQUUEE  

PPrr  AAMMAADDOOUU  BBoouurreeiimmaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ;;  PPrr  DDAA  DDAAPPOOLLAA  EEvvaarriissttee,,  UUnniivveerrssiittéé  JJ..KK..  

ddee  OOuuaaggaaddoouuggoouu  ((BBuurrkkiinnaa  FFaassoo))  ;;  PPrr  BBOOUUZZOOUU  MMOOUUSSSSAA  IIbbrraahhiimm,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  

NNiiaammeeyy;;  PPrr  MMOOTTCCHHOO  KKookkoouu  HHeennrrii,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ;;  PPrr  IISSSSAA  DDAAOOUUDDAA  AAbbddoouull--

AAzziizz,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ;;  PPrr  TTCCHHAAMMIIEE  TT..KK..  TThhiioouu,,  UUnniivveerrssiittéé  ddee  LLoomméé  ((TTooggoo))  ;;  PPrr  

TTAANNDDIINNAA  OOUUSSAAMMAANNEE  MMaahhaammaannee,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ;;  PPrr  TTIIDDJJAANNII  AALLOOUU  

MMaahhaammaannee,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ;;  PPrr  YYAAMMBBAA  BBoouubbaaccaarr,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  

NNiiaammeeyy  ;;  PPrr  ZZOOUUNNGGRROOUUNNAA  PPiieerrrree  TTaannggaa,,  UUnniivveerrssiittéé  JJ..  KK..  ddee  OOuuaaggaaddoouuggoouu  ((BBuurrkkiinnaa  FFaassoo))  ;;  MMRR  

BBOONNTTIIAANNTTII  AAbbddoouu,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ;;  MMCC  MMOOUUNNKKAAÏÏLLAA  HHaarroouunnaa,,  UUnniivveerrssiittéé  

AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ;;  MMCC  WWAAZZIIRRII  MMAATTOO  MMaammaann,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy..  

  

CCOOMMIITTEE  DDEE  RREEDDAACCTTIIOONN  

RRééddaacctteeuurr  eenn  cchheeff  ::  DDrr  WWAAZZIIRRII  MMAATTOO  MMaammaann  ((MMCC))  

RRééddaacctteeuurr  eenn  cchheeff  AAddjjooiinntt  ::  DDrr  DDAAMMBBOO  LLaawwaallii  ((MMCC))  

  

  

MMeemmbbrreess  ::  DDrr  MMOOUUNNKKAAIILLAA  HHaarroouunnaa  ((MMCC)),,  DDrr  FFAARRAANN  MMAAIIGGAA  OOuummaarroouu,,  DDrr  BBOODDEE  SSaammbboo,,  DDrr  AABBDDOOUU  

YYOONNLLIIHHIINNZZAA  IIssssaa,,  DDrr  MMAAMMAANN  IIssssoouuffoouu,,  DDrr  BBAAHHAARRII  IIBBRRAAHHIIMM  MMaahhaammaaddoouu,,  DDrr  KKOONNEE  MMAAMMAADDOOUU  

MMaahhaammaann  MMoouussttaapphhaa,,  DDrr  YYAAYYEE  SSAAIIDDOOUU  HHaaddiiaarraa,,  DDrr  AALLII  NNoouuhhoouu  

  

AADDRREESSSSEE  ::  
LLaabboorraattooiirree  dd’’ééttuuddee  eett  ddee  rreecchheerrcchhee  ssuurr  lleess  tteerrrriittooiirreess  ssaahhéélloo--ssaahhaarriieennss  ::  aamméénnaaggeemmeenntt,,  ddéévveellooppppeemmeenntt,,  

UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii  ddee  NNiiaammeeyy  

BBPP::  441188    NNiiaammeeyy--NNiiggeerr..  EEmmaaiill::  rreevvuueeeeddss@@ggmmaaiill..ccoomm  

  

mailto:revueeds@gmail.com
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CCOOMMIITTEE  DDEE  LLEECCTTUURREE  

  PPrr  AABBDDOO  LL..  SSEERRKKII  MMoouukkaaiillaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;    

  PPrr  AALLII  MMaahhaammaannee,,  UUnniivveerrssiittéé  ddee  DDiiffffaa  ((NNiiggeerr));;    

  PPrr  AAMMAADDOOUU  BBoouurreeiimmaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;    

  PPrr  BBOOUUZZOOUU  MMOOUUSSSSAA  IIbbrraahhiimm,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr));;    

  PPrr  LLAARREE  LLaallllee  RRiicchhaarrdd,,  UUnniivveerrssiittéé  ddee  LLoomméé  ((TTooggoo))  ;;    

  PPrr  MMOOTTCCHHOO  KKookkoouu  HHeennrrii,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;    

  PPrr  NNAATTAATTOOUU  IIbbrraahhiimm,,  UUnniivveerrssiittéé  dd’’AAggaaddeezz  ((NNiiggeerr));;    

  PPrr  TTCCHHAAMMIIEE  TT..KK..  TThhiioouu,  UUnniivveerrssiittéé  ddee  LLoomméé  ((TTooggoo))  ;;    

  PPrr  YYAAMMBBAA  BBoouubbaaccaarr,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;    

  MMCC  AADDAAMMOOUU  MMAAHHAAMMAANN  MMoouussttaapphhaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;    

  MMCC  AAMMAADDOOUU  OOuummaarroouu,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr));;    

  MMCC  DDAAMMBBOO  LLaawwaallii,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr));;    

  MMCC  DDJJAANNGGRRAANNGG  MMaann--nnaa,,  UUnniivveerrssiittéé  ddee  MMoouunnddoouu  ((TTcchhaadd))  ;;  

  MMCC  GGAALLYY  KKAADDIIRR  AAbbddeellkkaaddeerr,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;  

  MMCC  KKAADDEETT  GGaahhiiéé  BBeerrttiinn,,  EEccoollee  NNoorrmmaallee  SSuuppéérriieeuurr  dd’’AAbbiiddjjaann  ((CCoottee  dd’’IIvvooiirree))  ;;    

  MMCC  KKAAOOUUMM  BBoouullaammaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;  

  MMCC  MMmmee..  GGOOZZAA  NNaannaa  AAiicchhaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;  

  MMCC  MMmmee..  SSOOUUMMAANNAA  KKIINNDDOO  AAiissssaattaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;  

  MMCC  MMOOUUNNKKAAIILLAA  HHaarroouunnaa,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;    

  MMCC  NNDDOOUUTTOORRLLEENNGGAARR  MMééddaarrdd,,  UUnniivveerrssiittéé  ddee  SSaarrhh  ((TTcchhaadd))  ;;  

  MMCC  SSOOUULLEEYY  KKaabbiirroouu,,  UUnniivveerrssiittéé  ddee  ZZiinnddeerr  ((NNiiggeerr));;    

  MMCC  WWAAZZIIRRII  MMAATTOO  MMaammaann,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))  ;;  

  MMRR  BBOONNTTIIAANNTTII  AAbbddoouu,,  UUnniivveerrssiittéé  AAbbddoouu  MMoouummoouunnii,,  NNiiaammeeyy  ((NNiiggeerr))..  
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Résumé  

La vie sociale des populations riveraines des cours d’eau est rythmée par les activités en 

lien avec les ressources halieutiques. C’est le cas au Bénin des populations riveraines du 

lac Ahémé des Communes de Comé et de Bopa. Malheureusement, les effets du 

changement climatique ont un impact néfaste sur la disponibilité des ressources et par 

conséquent sur le mode de vie de ces populations. Pour y faire face, elles adoptent des 

stratégies d’adaptation aux nouvelles réalités climatiques et environnementales basées sur 

leurs perceptions. Ces stratégies sont déclinées en pratiques locales que cet article se 

propose d’analyser. L’approche méthodologique est mixte avec l’utilisation de techniques 

telles que l’observation participante, l’entretien de groupe et le questionnaire. L’étude a 

pris en compte 240 individus, tous pêcheurs dans six villages de Comé et de Bopa. Les 

résultats montrent que les perceptions des causes liées à la baisse des ressources 

halieutiques sont déterminantes dans la lutte contre ce phénomène. Ainsi, qu’elles soient 

religieuses, technologiques ou liées aux techniques de pêche, les pratiques locales de lutte 

contre la baisse des ressources halieutiques procédant du système social local, sont en 

corrélation directe avec les perceptions des pêcheurs. 

Mots clés : Bénin, lac Ahémé, ressources halieutiques, perceptions, pratiques locales.  

 

Local perceptions and practices in the fight against the decline in fishery resources in 

lake ahémé in south Benin  

Abstract 

The social life of the populations living near watercourses is punctuated by activities 

linked to fishery resources. This is the case, in Benin, of the populations bordering Lake 

Ahémé in the municipalities of Comé and Bopa. Unfortunately, the effects of climate 

change are having negative impacts on their lifestyles and the availability of resources. To 

cope with this, local populations adopt coping strategies to the new climate and 
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environmental realities based on their perceptions. These strategies are broken down into 

local practices that this article aims to analyze. The methodological approach is mixed 

with the use of techniques such as participant observation, focus group and questionnaire 

survey. The study took into account 240 individuals, all fishermen in six villages of Comé 

and Bopa. The results show that perceptions of the causes linked to the decline in fishery 

resources are decisive in the mitigation of this phenomenon. Thus, whether religious, 

technological or linked to fishing techniques, local practices to reduce the decline in 

fishery resources, proceeding from the local social system, are in direct correlation with 

the perceptions of fishermen. 

Keywords: Benin, Lake Ahémé, fishery resources, perceptions, local practices.  

Introduction 

Depuis la grande sécheresse des années 1970, on assiste à la dégradation continue du 

milieu naturel et à l’assèchement démésuré des plans d’eau, à l’instar du cas du lac Tchad. 

Il s’en suit alors une forte pression sur les ressources et une regression de la diversité 

biologique et halieutique (UEMOA, 2002). 

Dans la partie méridionale du Bénin par exemple, les effets néfastes des 

bouleversements climatiques pèsent énormement sur les rendements des pêcheurs dont 

les activités contribuent pour 75 % à la production halieutique nationale et participent 

pour près de 40 % à la consommation nationale de protéines animales (UEMOA, 2002). 

Ces effets sont corroborés par les données officelles qui attestent que les pêcheries du 

Sud-Bénin ont atteint des niveaux de pleine exploitation, voire de surexploitation. C’est 

notamment le cas des lacs Ahémé et Toho dans le Département du Mono (Direction des 

pêches, 2009). Des indices significatifs tels que la diminution des prises totales, la taille 

des poissons pêchés et la baisse des rendements par unité d’effort montrent que les 

prélèvements incontrôlés de la ressource halieutique ont conduit à un déséquilibre des 

écosystèmes (Roche International, 1999). Si l’on considère le fait que la pêche nourrit 

plus de 350.000 personnes (Chikou et al., 2001), qu’elle fait vivre environ 500 000 

personnes et contribue pour 3 pour cent au PIB (Tossou 2010 ; Adeoti et al., 2018), on se 

rend bien compte de son importance dans le quotidien des communautés riveraines de 

ces lacs. Nous nous intéresserons particulièrement dans cet article aux populations des 

Communes de Bopa et de Comé. 

En effet, la majeure partie des populations de ces deux Communes vit essentiellement 

des activités liées à la pêche. Aussi, devient-il de plus en plus difficle pour elles de faire 

face aux effets combinés du chômage endémique, de la baisse des rendements et des 

prélèvements incontrôlés de la ressource halieutique.  

Face à ces transformations qui induisent une détérioration des conditions de vie et une 

paupérisation de plus en plus aigue des ménages, les populations se retrouvent prises 
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dans un cercle vicieux de vulnérabilités (Mongbo et Floquet, 1995). Dans ce contexte de 

grandes vulnérabilités climatique, environnementale et de précarité économique, les 

populations riveraines des Communes de Bopa et de Comé ont instauré un système de 

régulation du prélèvement des ressources halieutiques. Elles ont adopté à cet effet des 

pratiques innovantes qui s’enracinent dans leur milieu socio-culturel, réaffirmant ainsi 

leur identité culturelle. C’est à l’analyse et la compréhension de ces pratiques que se 

consacre cet article. 
 

1-  Méthodologie  

1.1 - Milieu de l’étude 

L’étude s’est déroulée dans deux localités riveraines du lac Ahémé que sont les 

Communes de Bopa et de Comé. Le lac Ahémé, long de 24 km est situé au Sud-Ouest du 

Bénin et sert de limite naturelle entre les Départements du Mono et de l’Atlantique. Il 

couvre une superficie qui varie de 78 km² en période de basses eaux à 100 km² pendant les 

hautes eaux. L’alimentation en eau du lac s’effectue au Nord par le fleuve Couffo et au 

Sud par la lagune côtière. Le lac Ahémé est caractérisé par le nombre d’espèces 

ichthyennes qu’il abrite (Welcomme, 1971). La région est fortement peuplée (204 habitants 

en moyenne au km2) avec une forte pression démographique sur les plans d’eau dont 

l’accès aux ressources n’est pas contrôlé. Les activités économiques menées par les 

populations des Communes de Comé et Bopa tournent autour de la pêche continentale 

avec deux catégories socioprofessionnelles que sont les pêcheurs et les mareyeuses. À ces 

principales catégories d’acteurs, s’ajoutent les vendeurs de matériel de pêche, les 

fabricants de pirogues et les femmes revendeuses des produits de la pêche, etc.  

Carte 1: Situation du lac Ahémé au Sud-Ouest du Bénin ; Source : Dimon et al. (2014) 
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1.2. Nature de l’étude, échantillonnage et méthode d’analyse 

des données 

La présente étude est mixte et associe les approches quantitative et qualitative. La 

démarche qualitative a eu recours au focus group avec des entretiens structurés et semi-

structurés. L’outil utilisé a été un guide d’entretien. Les focus ont regroupé des groupes 

homogènes et hétérogènes de femmes, d’hommes, de jeunes et de personnes âgées. En 

plus des entretiens, l’observation participante a été faite au niveau des ménages cibles. 

Elle a permis non seulement d’analyser les stratégies d’adaptation mises en œuvre par les 

populations pour lutter contre la baisse des ressources halieutiques mais aussi 

d’appréhender la manière dont ces populations adaptent leurs activités aux nouvelles 

stratégies mises en œuvre à travers de nouvelles formes de division du travail. En ce qui 

concerne l’enquête quantitative, les données ont été recueillies par des questionnaires 

administrés aux pêcheurs. Les informations collectées sont relatives à l’identification des 

pratiques locales de gestion des ressources halieutiques.  

La recherche a porté sur 240 pêcheurs répartis dans les deux Communes. Dans chacune 

de ces communes, des villages riverains du lac Ahémé ont été sélectionnés. Il s’agit 

précisément des villages d’Ahouandjigo, de Gbadou Tokan et de Kpétékan dans la 

Commune de Comè et des villages de Dado et Sehomi-Kogbomè dans la Commune de 

Bopa. Le choix de ces villages s’est fondé sur un certain nombre de critères dont 

notamment : la mitoyenneté avec le lac Ahémé, la pêche comme principale activité 

génératrice de revenu et le poids démographique. 

Les données recueillies à partir de ces deux approches sont relatives aux caractéristiques 

socioéconomiques des pêcheurs à leurs perceptions sur la baisse des ressources 

halieutiques et aux pratiques locales mises en œuvre pour limiter cette tendance baissière. 

L’analyse des données a été faite grâce à la statistique descriptive qui a permis de dégager 

les caractéristiques socio-démographiques des pêcheurs. Ces caractéristiques mises en 

corrélation avec les évocations recueillies ont parmis grâce à l’Analyse en Composantes 

Principales (ACP) et également l’Analyse Factorielle des Correspondances (AFC) réalisées 

à l’aide du logiciel Minitab 14, de faire ressortir les différentes perceptions relatives à la 

baisse des ressources halieutiques. Enfin, un test de rang W de Kendall a été réalisé grâce 

au logiciel SPSS 17 dans le but d’identifier et d’analyser les pratiques locales de gestion 

des ressources halieutiques jugées les plus efficaces. 
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2 - Résultats  

2 .1 - Les caractéristiques socio-démographiques des enquêtés 

Les variables identitaires telles que l’âge, le niveau d’instruction, la situation 

matrimoniale, la taille du ménage, l’activité principale menée et la durée dans la 

profession de pêcheur ont permis de déterminer les caractéristiques socio-

démographiques des enquêtés. L’analyse des données relatives à la variable « âge » 

montre que l’âge moyen des individus enquêtés est de 39 ans avec des extrémums de 18 et 

76 ans. Ainsi, 40,83% des enquêtés ont moins de 30 ans, 47,5% ont un âge compris entre 

30 et 60 ans et 11,67% ont 60 ans et plus. Les analyses révèlent également que 50% des 

enquêtés ne sont pas instruits soit 14,17% à Bopa et 35,83% à Comé, contre 30% qui ont un 

niveau d’étude primaire (13,33% à Bopa et 16,67% à Comé). 48 individus, soit 20% de 

l’échantillon d’étude, ont un niveau secondaire. L’analyse de la situation matrimoniale montre que 

67,5% des enquêtés sont mariés, 28,33% sont célibataires et 4,17% sont divorcés/séparés. La 

moyenne des années d’expérience dans le métier de la pêche est de 27,74 ans à Bopa, avec 

une durée dans la profession variant de 4 à 52 ans et de 35 ans à Comé, avec une vie 

professionnelle comprise entre 6 à 56 ans. La principale activité menée par les enquêtés est 

la pêche avec 75% du temps avec un salaire minimun de 30.000 Fcfa pour 25% des enquêtés, un 

salaire compris entre 30.000 et 60.000 Fcfa pour 55,83% d’entre eux et un salaire supérieur à 60.000 

Fcfa pour 19% des enquêtés. Le tableau 1 fait la synthèse des caractéristiques socio-

démographiques des enquêtés.  

Tableau 1: Caractéristiques Socio-démographiques des enquêtés ; Source: Enquêtes de terrain 

(Septembre - Novembre 2016) 

 

Variables 

identitaires 

Modalités BOPA 

(Nombre 

d’enquêtés) 

COME 

(Nombre 

d’enquêtés) 

TOTAL 

(Nombre 

d’enquêtés) 

Age Age < 30 Jeune 36 62 98 

30≤ Age < 60 adulte 40 74 114 

Age≥ 60 vieux 08 20 28 

Niveau 

d’instruction 

Aucun 34 86 120 

Primaire 32 40 72 

Secondaire 18 30 48 

Situation 

matrimoniale 

Célibataire 16 52 68 

Marié 64 98 162 

Divorcé/Séparé 04 06 10 

Revenu 

mensuel du 

chef de 

ménage 

Revenu < 30.000 FCFA 12 48 60 

30.000 ≤ Revenu < 

60.000 FCFA 

62 72 134 

Revenu ≥ 60.000 FCFA 10 36 46 
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L’analyse corrélée des variables montre que l’âge moyen des enquêtés est de 39 ans, ce qui 

est caractéristique d’une population relativement jeune en majeure partie mariée avec un 

faible niveau d’instruction et un revenu minimum de 30.000 Fcfa et maximum de 60.000 

Fcfa. Les revenus proviennent essentiellement de la pêche à hauteur de 70% pour tous les 

enquêtés. On peut en déduire donc que les ressources halieutiques sont indispensables à 

leur survie, ce qui influence sans aucun doute les perceptions qu’ils ont de leur baisse. 

2.2 - Perceptions liées à la baisse des ressources halieutiques 

L’importance des ressources halieutiques du lac Ahémé dans le quotidien des individus 

enquêtés influe de manière déterminante sur les perceptions qu’ils en ont. Ainsi, les 

ressources halieutiques du lac sont en nette diminution pour 92,08% des enquêtés comme 

le montre le tableau 2. 

Perceptions Nombre d’enquêtés TOTAL 

Augmentation des ressources halieutiques 06 2,50% 

Diminution des ressources halieutiques 221 92,08% 

Stabilité des ressources halieutiques 13 5,42% 

Total 240 100% 

Tableau 2: Perceptions de l’état des ressources halieutiques du lac Ahémé ; Source: Enquête 

terrain (Septembre-Novembre 2016) 

L’analyse du tableau 2 montre que 92,08% des enquêtés dont 41,62% de ‘’jeune’’, 55,65% 

d’’’adulte’’ et 2,71% de ‘’vieux’’, perçoivent une nette diminution des ressources 

halieutiques. 

Cette analyse permet de faire ressortir, une matrice d’indices de la perception qu’ont les 

enquêtés sur la baisse des ressources halieutiques du lac Ahémé. Cette matrice a été 

soumise à une analyse en Composantes Principales (ACP) afin de décrire les relations 

existant entre les différents indicateurs de baisse des ressources halieutiques. La 

projection des différents groupes d’acteurs identifiés (jeunes, adultes et vieux) dans le 

système d’axes définis par les différents indicateurs de la baisse des ressources 

halieutiques a permis d’analyser les perceptions selon les catégories d’acteurs et selon leur 

groupe socio-culturel. Les résultats de ces analyses sont présentés dans le tableau 3. 
Indicateurs de 

baisse des ressources 

halieutiques 
 
 
 
Groupes d’acteurs 

 

ESPA 

 

DITP 

 

CHERP 

 

DPFS 

 

EXOR 

 

ISLV 

JPA 7,63 5,08 8,47 8,47 7,63 0 

JAA 6,78 2,54 3,39 4,24 5,93 0 

JSA 7,63 5,93 5,08 7,63 2,54 0 

APA 1,69 2,54 2,54 2,54 2,54 0 
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AAA  6,78  5,26 11,02 13,56 9,32 0 

ASA 6,78  5,26 5,08 5,08 6,78 0 

JPP  12,71 11,86 6,78 5,08 5,08 0 

JAP 4,24 4,24 1,69 3,39 5,93 0,85 

JSP  6,02 5,08 4,24 2,54 7,63 0 

APP 7,63 11,86 18,64 6,78 4,24 2,54 

AAP 5,08 5,08 2,54 4,24 6,78 0,85 

ASP 4,24 5,08 5,08 4,24 1,69 0 

JPS 3,39 5,08 3,39 3,39 1,69 0 

JAS 2,54 5,08 3,39 4,24 5,08 0 

JSS 4,24 4,24 5,08 5,08 5,93 3,39 

APS 3,39 3,39 5,08 4,24 5,08 0 

AAS 1,69 1,69 0,85 2,54 1,69 0 

ASS 1,69 1,69 2,54 5,93 4,24 0 

VPS 2,54 1,69 1,69 2,54 2,54  0 

VSS 0,85 0,85 0,85 0,85 0,85 0,85 

Total  97,48 99,86 98,34 96,62 93,21 8,47 

Tableau 3: Proportions (%) des différentes classes socioculturelles par rapport aux indicateurs 

de baisse des ressources halieutiques ; Source: Enquête terrain (Septembre-

Novembre 2016) 

Légendes  
 

 Indicateurs de baisse des ressources halieutiques : 

ESPA : Disparition de certaines espèces aquatiques ; DITP : Diminution de la taille des poissons 

prélevés ; CHERP : Cherté des poissons ; DPFS : Diminution des poissons fumés et séchés ; 

EXOR : Exode rural ; ISLV : Insuffisance du soufflement du vent sur le lac. 

 Groupes socio-culturels : 

JPA: Jeune Pédah n’ayant aucun niveau d’instruction. JAA: Jeune Aïzo n’ayant aucun niveau 

d’instruction. JSA: Jeune Sahouè n’ayant aucun niveau d’instruction. APA: Adulte Pédah 

n’ayant aucun niveau d’instruction. AAA: Adulte Aïzo n’ayant aucun niveau d’instruction. 

ASA: Adulte Sahouè n’ayant aucun niveau d’instruction. JPP: Jeune Pédah ayant attaint un 

niveau d’étude primaire; JAP: Jeune Aïzo ayant atteint un niveau d’étude primaire. JSP: Jeune 

Sahouè ayant atteint un niveau d’étude Primaire. APP: Adulte Pédah ayant atteint un niveau 

d’étude Primaire. AAP: Adulte Aïzo ayant atteint un niveau d’étude Primaire. ASP: Adulte 

Sahouè ayant atteint un niveau d’étude Primaire. JPS: Jeune Pédah ayant atteint un niveau 

d’étude Secondaire. JAS: Jeune Aïzo ayant atteint un niveau d’étude Secondaire. JSS: Jeune 

Sahouè ayant atteint un niveau d’étude Secondaire. APS: Adulte Pédah ayant atteint un 

niveau d’étude Secondaire. AAS: Adulte Aïzo ayant atteint un niveau d’étude Secondaire. 

ASS: Adulte Sahouè ayant atteint un niveau d’étude Secondaire. VPS: Vieux Pédah ayant 

atteint un niveau d’étude Secondaire; VSS: Vieux Sahouè ayant atteint un niveau d’étude 

Secondaire. 
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Les résultats de l’analyse en Composantes Principales des différents groupes d’acteurs et 

des différents indicateurs de baisse des ressources halieutiques donnent les différents 

graphes de la figure 2 et indiquent que les deux premiers axes expliquent respectivement 

65,4% et 16,2% des informations contenues dans le tableau 4 soit un total de 81,6%. Cette 

valeur étant supérieure à 50%, ces deux premiers axes suffisent pour résumer ou 

expliquer l’essentiel de l’information du tableau 3. 

La première composante principale révèle la forte représentativité des indicateurs de 

baisse tels que ‘ ’ la disparition de certaines espèces aquatiques’’, ‘ ’ la diminution de la 

taille des poissons prélevés’’, ‘’la diminution des poissons fumés et séchés et la cherté des 

poissons’’. Selon les pêcheurs, une forte disparition de certaines espèces aquatiques 

comme Pelmatochromis guntheri, Hemichromis fasciatus, Tilapia mariae, 

Parophiocephalus africanus, Clarias agboyiensis, Gymnarchus niloticus, Notopterus 

afer et Heterotis niloticus est observée et associée d’une part, à une diminution de la 

taille des espèces de poissons prélevés actuellement dans le lac (Oreochromis niloticus, 

Ctenopoma kingsleyae et Clarias guariepinus) et d’autre part, à leur cherté sur le marché. 

Figure 2: Résultats de l’Analyse en Composantes Principales des différents indicateurs de baisse 

des ressources halieutiques et des groupes d’acteurs. ; Source: Données de terrain 

(Septembre-Novembre 2016) 

 

Les photos 1 et 2 présentent quelques espèces de poissons en voie de disparition prélevées 

actuellement dans le lac Ahémé.  
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Photo 1: Quelques espèces de poissons en voie de disparition prélevées actuellement dans le lac 

Ahémé ; Source: Enquête terrain (Septembre-Novembre 2016) 

 

Photo 2: Tailles d’Oreochromis niloticus prélevé actuellement sur le lac Ahémé ; Source: 

Enquête terrain (Septembre-Novembre 2016) 

 

La deuxième composante principale révèle une forte représentativité de l’indicateur 

‘’Insuffisance du soufflement du vent sur le lac’’ et la faible représentativité des indicateurs 

de baisse comme la “cherté des poissons et l’exode rural.” En effet cet axe oppose les 

indicateurs ‘’insuffisance du soufflement du vent sur le lac’’ et ‘’la cherté des poissons’’ à 

l’indicateur ‘’exode rural’’. Ce qui montre que l’absence de vent favorable  sur le lac est 

souvent associée à la cherté du poisson et à une forte migration des Jeunes vers les villes. 

La projection des 20 catégories socioculturelles (Tableau 4) dans les systèmes d’axes 

définis par les indicateurs de baisse des ressources halieutiques indique que les pêcheurs 

appartenant aux groupes sociolingustiques Aïzo adultes et jeunes, Pédah jeunes et 

Sahouè adultes qui n’ont aucun niveau d’instruction et jeunes Sahouè ayant un niveau 

d’instruction primaire perçoivent en grande partie la baisse des ressources 

halieutiques comme la disparition de certaines espèces aquatiques. Ils l’associent 

aussi à la diminution de la taille des espèces de poissons prélevés actuellement dans le 

lac dont Oreochromis niloticus, Ctenopoma kingsleyae et Clarias guariepinus par exemple, à la 

cherté des poissons et à l’immigration massive des jeunes vers les villes à la recherche 
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d’autres activités génératrices de revenus. Les jeunes pêcheurs Sahouè ayant un niveau 

d’étude secondaire, les adultes Pédah n’ayant aucun niveau d’instruction et les vieux 

Sahouè ayant un niveau d’instruction secondaire perçoivent en grande partie la baisse des 

ressources halieutiques comme l’insuffisance de soufflement du vent sur le lac et comme 

la cherté des poissons prélevés. Les pêcheurs adultes Aïzo, les jeunes pêcheurs Pédah et 

Aïzo qui n’ont aucun niveau d’instruction perçoivent quant à eux la baisse des ressources 

halieutiques comme la diminution des poissons fumés et séchés et le déplacement des 

jeunes vers les villes à la recherche d’activités génératrices de revenus. 

L’analyse de ces données montre que les enquêtés perçoivent de différentes manières la 

baisse des ressources halieutiques avec des divergences à souligner dans la relation que ces 

deniers établissent entre la diminution de certaines espèces aquatiques et de la taille des 

poissons prélevés, leur cherté sur le marché, la diminution des poissons fumés et séchés, 

l’exode rural des jeunes et l’insuffisance de soufflement du vent sur le lac.  

Les groupes d’acteurs ou catégories socioculturelles ayant perçu la baisse des 

ressources halieutiques à travers les indicateurs cités sont majoritairement ceux n’ayant 

aucun niveau d’instruction. 

Ces perceptions sur la baisse des ressources halieutiques receuillies auprès des différentes 

catégories socioculturelles des pêcheurs exerçant sur le lac Ahémé montrent à suffisance à 

quel point la situation est critique quant à leur survie en tant qu’entité sociale et 

linguistique et surtout en termes de cohesion sociale dans cette region du Bénin. Face à 

cette nouvelle forme de précarité non voulue mais subie, les populations des Communes 

de Comé et de Bopa, remettent au goût du jour, dans une démarche d’innovation, un 

certain nombre de pratiques locales ancestrales pour vaincre la fatalité. 
 

2.3 - Les pratiques locales de gestion et de lutte contre la baisse 

des ressources halieutiques du lac Ahémé 

Plusieurs pratiques locales de gestion et de lutte contre la baisse des ressources 

halieutiques du lac Ahémé sont développées par les pêcheurs des villages riverains du lac 

dans les Communes de Comé et Bopa. Ces pratiques sont mixtes, c’est-à-dire qu’elles 

associent des pratiques endogènes et modernes présentées dans le tableau 4. 
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Tableau 4 : Effectif des pêcheurs associés à chaque pratique locale identifiée dans le milieu d’étude; 

Source : Enquête terrain (Septembre –Novembre 2016) 

 

Légendes 

FINAS : Utilisation des filets ou nasses réglementés (filets à mailles moyennes ou à grandes 

mailles), GROP: Prélever uniquement les gros poissons pendant la pêche ; CAPFA : 

Capture en périodes favorisant la reproduction et croissance soutenues des poissons ; DAGR 

: Développement d’activités génératrices de revenus autres que la pêche (Agriculture, élevage, 

commerce, etc.) ; AQUA : Pratique de l’aquaculture/pisciculture ; REFP : Réduction de la 

fréquence de pêche ; PRAR : Pratiques rituelles/sacralisation 

 

L’analyse de ces pratiques montre que 36,25% des enquêtés respectent les normes en 

vigeur en lien avec la qualité des filets de pêche et utilisent les filets à mailles moyennes 

et/ou à grandes mailles. 40,83% d’entre eux ont décidé de ne prélever uniquement que les 

gros poissons, tandis que 51,25% capturent surtout les poissons en périodes favorisant 

leur reproduction et leur croissance soutenues. Les données montrent également que 

33,75% de l’effectif préfèrent s’adapter aux nouvelles conditions climatiques et aux 

contraintes halieutiques en développant en dehors de la pêche des activités génératrices 

de revenus telles que l’élevage, commerce ou la production végétale. Et même si un peu 

plus du tiers (32,08%) de l’échantillon d’étude réduisent dorénavant leur fréquence de 

pêche, assez peu d’enquêtés (4,58%) se  tournent vers la pisciculture. L’observation la 

plus heuristique demeure toutefois que la grande majorité  des enquêtés, soit 95,83%, sont 

dans une dynamique de retour aux valeurs endogènes en procédant à la sacralisation de 

certains points du lac. 

 Pratiques 
 
 
 
Villages 

 
 
FINAS 

 
 
GROP 

 
 
CAPFA 

 
 
DAGR 

 
 
AQUA 

 
 
REFP 

 
 
PRAR 

Ahouandjigo 14 18 24 15 0 13 72 

Gbadou 13 17  17 4 0  12 38 

Tokan 14 16  22 11 1 18 53 

Kpétékan 12 17 10 7 0  10 39 

Dado 18 16 22 24 8 12 18 

Sèhomi 16 14 28 20 2 12 10 

Total en % 36,25 40,83 51,25 33,75 4,58 32,08 95,83 

 

40,83 51,25 33,75 4,58 32,08 95,83 
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2.4 - Pratiques développées par les pêcheurs des villages 

Ahouandjigo, Gbadou, Kpétékan et Tokan 

Les différentes pratiques recensées dans les Communes de Comé et de Bopa ont été 

soumises à une analyse factorielle des correspondances en vue de les hiérarchiser. Cette 

analyse révèle que les deux premières composantes principales renferment 95,91% de 

l’information véhiculée par les différentes pratiques de gestion. Ce qui confirme la 

validité scientifique des éléments soumis à l’analyse. 

 La répartition des pratiques de gestion des ressources halieutiques dans les villages 

de pêcheurs enquêtés s’est faite en tenant compte des valeurs des contributions. Un 

élément est porté par un axe si la contribution de cet élément est supérieure à la moyenne 

des contributions relatives à cet axe. Cette moyenne est estimée à 0, 1429, soit 14, 29 % 

pour les éléments-colonnes ou pratiques de gestion et est à 0, 1667, soit 16, 67 % pour les 

éléments-lignes ou villages de pêcheurs.  

Ainsi, la première composante principale renferme à elle seule 88,34% de l’information 

et oppose les pêcheurs des villages Ahouandjigo, Gbadou, Tokan et de Kpétékan à ceux des 

villages Dado et Sèhomi. Elle oppose également les pratiques (capture des poissons en 

périodes favorisant leur reproduction et croissance soutenues, prélèvement de gros 

poissons pendant la pêche et pratiques rituelles/sacralisation) développées par les 

pêcheurs des villages d ’ Ahouandjigo, de Gbadou, de Tokan et de Kpétékan aux pratiques de 

gestion (utilisation des filets et nasses réglementés, développement d’autres activités 

génératrices de revenus, la réduction de la fréquence pêche et le développement de 

l’aquaculture/pisciculture) mises en oeuvre par les pêcheurs des villages de Dado et de 

Sèhomi.  
La deuxième composante renferme 7,57 % de l’information. Elle montre une opposition 

de pratique de pêche entre les pêcheurs des villages d’Ahouandjigo, Gbadou, Sèhomi et 

Kpétékan à ceux des villages de Dado et Tokan. Cette opposition s’observe à travers les 

différentes pratiques de gestion des ressources halieutiques mises en oeuvre. Dans le 

detail, on observe que pour faire face à la baisse des ressources halieutiques, les pêcheurs 

des villages d’Ahouandjigo, de Gbadou et de Kpétékan se réfèrent essentiellement aux 

pratiques endogènes de ritualisation et de sacralisation de certaines parties du lac. Ils 

developpent aussi des pratiques comme la capture des poissons en périodes favorisant 

leurs reproduction et leur croissance soutenue et le prélèvement unique de gros poissons 

pendant la pêche. Dans ces trois villages, surtout à Ahouandjigo et à Gbadou, on observe 

une très grande maîtrise des périodes de reproduction et de croissance soutenues des 

poissons.  

Les pêcheurs ont une inclinaison très forte au respect strict des interdits et autres normes 

endogènes de gestion du lac. Ces périodes varient selon les espèces de poissons et les lieux 

de pêche. Pendant les périodes de décrue, les pêcheurs vont pêcher au milieu du lac. En effet, 
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pendant cette période, les poissons migrent des berges du lac pour aller se reproduire au 

fond du l’eau. Par contre en période de crue, ils pêchent pour la plupart à la périphérie du 

lac où les poissons viennent se reproduire. Ce calendrier de pêche traditionnel complète la 

stratégie moderne de prélèvement unique de gros poissons. Quant aux pêcheurs de Tokan, 

Ils mettent en oeuvre les mêmes pratiques de prélèvement que les trois villages précédents 

mais sont moins respectueux des pratiques endogènes. La figue 3 présente les résultats de 

l’analyse factorielle. 

Figure 3: Résultats de l’Analyse en Composantes Principales des principaux déterminants de la 

baisse des ressources halieutiques et les groupes d’acteurs ; Source: Données de 

terrain (Septembre-Novembre 2016) 

 

2.5 - Pratiques de gestion développées par les pêcheurs des 

villages Dado et Sèhomi 

La baisse des ressources halieutiques du lac Ahémé a contraint les pêcheurs des villages 

de Dado et de Sèhomi à adopter des pratiques de gestion et de préservation des 

ressources halieutiques suivantes : l’utilisation des filets réglementés (filets dont les 

mailles sont comprises entre 40 et 70 millimètres ou supérieures à 70 millimètres), le 

développement d’autres activités génératrices de revenus, la réduction de la fréquence de 

pêche, le développement de l’aquaculture/pisciculture. La plupart des pêcheurs de ces 

villages ont des activités secondaires telles que l’agriculture, l’élevage ou le commerce 

comme le montre ci-dessus le tableau 4. Ainsi, la baisse des ressources halieutiques les a 

amenés progressivement à se reconvertir d’un point socioprofessionnel en devenant des 

agriculteurs/éleveurs. Cette reconversion a eu pour conséquence principale, la diminution 

des prélèvements, la réduction de la pression sur les ressources et l’abandon de certaines 

pratiques destructives des ressources halieutiques. Les rares fois où ces pêcheurs 
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reconvertis fréquentent le lac, ils respectent les normes de pêche en vigueur. En dehors de 

ces pratiques, il a été constaté le développement de la pisciculture par quelques pêcheurs 

notamment, dans le village de Dado avec un recours aux pratiques de gestion et de 

preservation endogènes avec rituels et la sacralisation de certaines parties du lac dans le 

village Sèhomi. 

2.6 - Classement des pratiques de gestion 

 

Pratiques de gestion des ressources 

halieutiques 

Village 

Ahouandjigo 

 

Village 

Gbadou 

Village Tokan 

Rang 

 

moyen 

Rang 

 

global 

Rang 

 

moyen 

Rang 

 

Global 

Rang 

 

moyen 

Rang 

 

global 

Utilisation des filets réglementés 2,46 2 1,35 1 2,42 3 

Prélèvement unique de gros poisons  

3,09 

 

3 

 

2,43 
 

2 

 

2,11 
 

2 

Capture en période favorisant la 

reproduction et croissance soutenues 

5,91 
6 5,07 5 5,36 6 

Développement d’activités 

génératrices de revenus (agriculture, 

élevage, transformations) 

 

1,43 
 

1 

 

2,74 
 

3 

 

2,09 
 

1 

Développement de la 

pisciculture/aquaculture 

 

4,78 
5 

 

5,26 

 

6 

 

5,95 
 

7 

Réduction de la fréquence de pêche 3,63 

 
 4 4,74 4 5,00 4 

Pratiques rituelles/Sacralisation 6,70  7  6,41 7 5,06 5 

Test de concordance W de Kendall N = 54 

W de Kendall = 

0,770 Khi-deux = 

206,237 

ddl= 6 

Signifi asympt = 

0,000 

N = 29 

W de Kendall 

= 0,721 Khi-

deux = 99,473 

ddl= 6 

Signifi asympt 

= 0,000 

N = 42 

W de Kendall = 

0,627 Khi-deux = 

124,155 

ddl= 6 

Signifi asympt = 

0,000 

Tableau 5 : classement des pratiques locales de gestion des ressources halieutiques jugées 

efficaces par les pêcheurs des villages Ahouadjigo, Gbadou et Toka ; Source : 

Enquête de terrain (Septembre-Novembre 2016) 

Les résultats de rang de concordance W de Kendall obtenus se révèlent hautement 

significatifs dans les six villages de l’étude et confirment la validité satistique du 

classement. De ce classement, il ressort que dans les villages, objets de l’étude, les 

pêcheurs mettent en oeuvre des pratiques de gestion différentes. Ainsi, les pêcheurs des 

villages d’Ahouandjigo et Gbadou sont enclins aux pratiques endogènes et organisent des 

cérémonies et rituels de propitiation et de sacralisation de certaines parties du lac. Par 

contre, les pêcheurs des villages de Dado et Kpétékan ont opté pour d’autres pratiques 

qu’ils estiment être plus efficaces. Il s’agit notamment de l’utilisation des filets 

réglementés, le développement d’activités génératrices de revenus autres que la pêche, le 
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développement de la pisciculture. Quant aux pêcheurs des villages de Tokan et de 

Sèhomi, ils sont tournés vers la pisciculture et la réduction de la fréquence de pêche ainsi 

que le montre les tableaux 5 et 6.  

 

 

Pratiques de gestion des 

ressources halieutiques 

Village Kpétékan Village Dado Village Sèhomi 

Rang 

moyen 

 Rang 

Global 

Rang 

moyen 

Rang 

Global 

Rang 

moyen 

Rang 

global 

Utilisation des filets 

réglementés 
6,22 7  6,34 7 5,06 5 

Prélèvement unique de gros Poisons 5,72 
 
6  2,69 3 2,86 3 

Capture en période 

favorisant la reproduction et 

croissance soutenues 

3,46  4  2,25 

 
 
2 

 
1,36 

 
 
1 

Développement d’activités 

génératrices de revenus 

(agriculture, élevage, 

transformations) 

2,86 3  5,15 5 5,95 7 

Développement de la 

pisciculture/aquaculture 
2,77 2 5,64 6 5,36 6 

Réduction de la fréquence 

de pêche 
1,56 1 3,82 4 3,41 4 

Pratiques 

rituelles/Sacralisation 
5,41 5 1,06 1 2,04 2 

Test de concordance W 

de Kendall 
N = 31 

W de Kendall = 0,676 

Khi-deux = 102,922 

ddl= 6 

Signifi asympt = 0,000 

N = 44 

W de Kendall = 

0,728 Khi-deux = 

138,173 

ddl= 6 

Signifi asympt = 0,000 

N = 40 

W de Kendall = 

0,854 Khi-deux = 

134,185 

ddl= 6 

Signifi asympt = 0,000 

Tableau 6 : classement des pratiques locales de gestion des ressources halieutiques jugées 

efficaces par les pêcheurs des villages Kpétékan, Dado, Sèhomi ; Source : Enquête 

de terrain (Septembre-Novembre 2016) 

3 - Discussion 

En considérant, au regard des résultats obtenus, que les ressources halieutiques sont des 

ressources naturelles, nous convenons avec Rotillon (2010) que parler de ressources 

naturelles au sens économique du terme, c’est remplir deux conditions essentielles à 

savoir que la ressource doit être utilisable avec la technologie existante dans son milieu 

d’émergence et qu’elle doit être exploitable avec les prix du marché. 

Les ressources halieutiques du lac Ahémé ont pendant longtemps rempli ces conditions et 

ont permis aux populations riveraines de ce plan d’eau des Communes de Comé et de 

Bopa de vivre et de développer autour d’elles toute une économie locale prospère. Ces 

ressources ont été utiles à ces populations qui se sont non seulement données les moyens 
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de les exploiter pour leur survie mais aussi de les surexploiter à des fins économiques. 

Cette dynamique de surexploitation leur a fait perdre de vue que leur épuisement pouvait 

être la cause d’une baisse future de leur revenu et de leur bien-être social (Codjo et al., 

2018). En effet, les dégradations environnementales observées aujourd’hui sont dues aux 

modes de consommation et de production adoptés par l’Homme (Brown, 2001 ; Bontems 

et Rotillon, 2007). 

 Ainsi, pour les populations riveraines du lac Ahémé, on est passé d’une période au cours 

de laquelle les ressources halieutiques étaient perçues comme source de richesse et de 

bonheur à une période où elles sont considérées comme source de détresse et 

d’adaptation. Cette façon de concevoir les ressources halieutiques est portée par les 

perceptions receuillies auprès des différentes communautés villageoises enquêtées. Car, 

pour ces communautés, la baisse des ressources halieutiques rime avec la disparition de 

certaines espèces aquatiques, la diminution de la taille des poissons prélevés, la 

diminution des poissons fumés et séchés, la cherté des poissons et l’exode rural.  

Le caractère transversal de ces perceptions, quel que soit le groupe socioculturel, les 

catégories d’âge, le niveau d’instruction et de revenus considérés, montre comme l’affirme 

Doise (1990) que les interactions entre les acteurs sociaux se construisent dans un 

équilibre à l’intérieur des rapports de communication. Ces interactions qui se construisent 

autour de la baisse des ressources halieutiques du lac Ahémé sont alors investies d’une 

forte signification qui permet à chacun des acteurs pris individuellement de prendre 

position face au phénomène de baisse des ressources. Mais si chez Doise (1990), ces prises 

de position sont liées à l’appartenance sociale des acteurs, elles sont également 

déterminées, dans le cas de cette étude, par les facteurs économiques qui induisent la 

baisse des revenus mensuels des pêcheurs. Et, face à cette situation, chaque acteur met en 

place une stratégie d’adaptation qui est à la fois aussi bien corrélée avec sa perception des 

causes liées à la baisse des ressources halieutiques qu’avec son vécu culturel et cultuel. 

Dans cette recherche de solutions pour freiner et endiguer cette baisse des ressources, 

certains optent pour une approche religieuse et symbolique en sacralisant certaines 

parties du lac. Cette technique observée en milieu Shabè par Ceperley et al. (2010), a 

montré qu’il existe une corrélation très forte entre préservation de la biodiversité des 

forêts-galeries et celle des ressources en eau. Ainsi, la sacralisation de certains endroits le 

long de ce cours d’eau aura un impact évident sur la conservation de la biodiversité et 

l’abondance des ressources halieutiques. De même, cette sacralisation combinée aux 

différents rituels induisent l’adoption par ces acteurs de pratiques de pêche beaucoup 

plus respectueuses de l’environnement à travers la prohibition de l’utilisation des filets 

non règlementaires, le respect du calendrier traditionnel de pêche, ou encore l’adoption 

d’activités génératrices de revenus.  

Les perceptions que les acteurs se font d’un phénomène, en l’occurrence la baisse des 

ressources halieutiques sont alors d’ordre pratique et technique et les concepts utilisés 
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pour décrire et maîtriser les processus écologiques affectant les sols, l’eau, la végétation et 

les animaux sont spécifiques non seulement à leur culture (Fairhead et Leach, 1992) mais 

aussi et surtout aux facteurs économiques. Les pratiques locales, traditionnelles et /ou 

modernes mises en œuvre par les acteurs pour lutter contre la baisse des ressources 

halieutiques participent à la construction sociale (Durkheim, 1898) de ces groupes de 

pêcheurs en établissant entre eux, des relations spécifiques constituées d’actions de 

préservation de la ressource.  

Conclusion 

La recherche de solutions innovantes et durables aux problèmes climatiques et 

environnementaux doit prendre en compte les perceptions que les différentes populations 

ont des situations auxquelles elles sont confrontées. Il s’est agi pour cet article, en croisant 

les caractéristiques socio-démographiques des 240 enquêtés aux perceptions qu’ils ont du 

phénomène de baisse des ressources halieutiques, d’identifier les stratégies d’adaptation 

qu’ils ont mises en œuvre. Ces stratégies puisent essentiellement leurs sources dans leur 

référentiel socio-culturel et se traduisent par l’adoption de nouvelles habitudes et 

pratiques locales. Elles se révèlent très efficaces et sont de plusieurs types. Elles sont à la 

fois endogènes et exogènes. Elles vont de la sacralisation de certaines parties du lac 

Ahémé dans les Communes de Comé et de Bopa à l’adoption des normes règlementaires 

de pêche. Ces différentes pratiques locales mériteraient d’être mieux étudiées et prises en 

compte dans les recherches de solutions idoines pour la mise en œuvre d’un système de 

gestion efficace et durable des ressources halieutiques du lac Ahémé et du Bénin en 

général. 
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